
L’ACTIVITÉ MAXIMALE DES RUCHES 
Période florale: dans l’ordre chronologique, muguet 
(aux environs du 1er mai), groseiller, pommier, 
prunier de verger, cerisier du Japon, cerisier du Nord, 
cassis, fraisier. 
Premières fleurs sur l’érable, le tilleul, le frêne et le 
lilas. Un peu plus tard, début des genêts, de 
l’aubépine, et puis ensuite, la pleine floraison du 
pommier sauvage.  Nous avons ensuite l’érable 
champêtre et enfin le tilleul, qui est un excellent point 
de repère. A cette époque, tous les arbres sont bien 
entendu en feuilles. 
 
A propos du pommier sauvage, il ne se reproduit pas 
beaucoup naturellement, mais il est possible d’aider 
la nature en favorisant sa multiplication. Il faut pour 
cela, ramasser les petites pommes qui tombent dans 
le courant du mois d’octobre, récupérer les pépins et 
les mettre en pots, pour ensuite replanter les  jeunes 
plans dans une haie par exemple. La récolte ne sera 
pas extraordinaire, car ces pommes sauvages ont peu 
de pépins, mais la qualité mellifère de cet arbre vaut 
bien que l’on donne un petit coup de pouce à la 
nature. La plantation de rejets est également une très 
bonne solution et est applicable d’ailleurs à beau-
coup d’espèces. 
 
Époque de l’année: Mai. 
Travaux apicoles à faire: Surveillance et prévention 
contre l’essaimage. 
A cette période, la ruche travaille à plein rendement. 
Les abeilles ne prennent pas de repos. La saison est 
favorable et elles en profitent pleinement. 
Leur nombre augmente de jour en jour, la colonie va 
bientôt atteindre son maximum de population. 
Il faut voir selon les conditions géographiques et cli-
matiques, s’il n’y a pas lieu d’ajouter une 4ème 
hausse (toujours par le dessous), procédure qui sera 
l’objet d’une prochaine chronique. Cela dépend de la 
vitesse à laquelle les abeilles travaillent. Il faut suivre 
leur avancement régulièrement pour ne pas se laisser 
surprendre. 
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Au 1er mai, les œufs de mâles arrivent à éclosion. 
C’est le moment où le muguet va fleurir, si ce n’est 
pas déjà fait. 
Dès qu’ils sont nés, les mâles vont s’occuper du 3ème 
couvain qui est en cours. Ils prennent ainsi le relais 
des butineuses, les libérant de cette tâche qui les rete-
nait à la ruche. C’est autant d’abeilles qui vont doré-
navant pouvoir participer à la récolte. 
C’est à ce moment, à la naissance des mâles, que les 
cirières vont préparer les alvéoles royales pour élever 
des reines. 
Vers la mi-mai, la population de la ruche augmente 
d’environ 10.000 individus toutes les 3 semaines. 
C’est cette surpopulation qui pousse les nourrices à 
commencer l’élevage des reines, car la reine en titre 
n’est peut être plus en mesure de distribuer une quan-
tité suffisante de phéromone pour qu’elle soit distri-
buée à toute la colonie et assurer sa cohésion. 
 
Dans la ruche écologique, il faut compter environ 5 à 
6 alvéoles royales, alors que dans les ruches moder-
nes, qui sont plus grandes elles sont souvent plus 
nombreuses. 
Ces reines vont éclore fin mai début juin, à la période 
d’essaimage. 
 
A ce moment, la situation générale dans la ruche est 
la suivante: 
• C’est la pleine miellée et la température augmente 

aussi bien à l’extérieur qu’à l’intérieur de la ruche. 
• Le nectar et le pollen sont abondants. 
• Les nourrices et les cirières sont en très grand  

nombre et beaucoup sont au chômage car la ruche 
est quasiment pleine. 

• Les butineuses ont bien du mal à trouver un en-
droit libre pour y stocker leurs récoltes. 

 
Ce sont tous ces facteurs qui vont provoquer la fièvre 
d’essaimage. Et même si on agrandit la ruche immé-
diatement, c’est sûrement déjà trop tard, car la colo-
nie se prépare à essaimer et le processus est vraisem-
blablement déjà enclenché. 



2 

Cette préparation à l’essaimage est provoquée par 
plusieurs facteurs déterminants qui sont principale-
ment au nombre de 10. 
• Surpopulation 
• Flore abondante, pollen et miel en grande 

quantité. 
• Manque de place pour stocker les récoltes et 

construire de nouveaux rayons. 
• Arrêt de la récolte, les butineuses sont au chô-

mage. 
• Naissance d’une jeune reine. 
• Arrêt des constructions par les cirières par 

manque de place. 
• Mâles encombrants. 
• Désordre provoqué par la scission de la colonie 

et la formation d’une grappe (l’essaim) qui est 
suspendue dans la hausse inférieure et sous le 
nid à couvain. 

• Température intérieure élevée qui peut attein-
dre 40°. 

• Et enfin, l’instinct, comportement naturel inné 
qui est imprévisible et de ce fait, impossible à 
contrer. 

 
Les principales responsables de ce processus étant 
incontestablement les nourrices-cirières du 2ème "21" 
qui sont alors en surnombre et n’ont plus rien à faire. 
 
Ce sont là les vraies causes de l’essaimage. La ruche 
écologique les met bien en évidence et nous le 
prouve. Les autres facteurs ne sont que des facteurs 
aggravants  qui  ne déterminent  que le moment du 
départ. 
Cet essaim se composant de la vieille reine, de nour-
rices, de cirières qui sont dans leur séquence des 
2ème "21" et d’environ 10% des butineuses qui en-
trent dans leur séquence des 3ème "21", celles qui 
sont dans les 5 premiers jours de cette dernière sé-
quence, et ce, avec des butineuses-cirières qui sont 
encore attachées aux abeilles du 2ème "21". 
Ces dernières resteront avec les jeunes abeilles qui 
n’ont pas encore fait le point sur la ruche mère et qui 
par conséquent, sont incapables d’y revenir. 
Les autres butineuses plus âgées qui vont accompa-
gner l’essaim reviendront à la ruche dès que celui-ci 
aura trouvé  un  point  de  chute. Ces  accompagnatri-
ces n’étant là que pour ramener l’essaim à la ruche 
mère si d’aventure il arrivait malheur à la reine pen-
dant le voyage. 
 
 
                                                           J-C. Guillaume 
 
 
Note: pour ce qui concerne les séquences de l’évolution de 
l’abeille ouvrière, voir la chronique n° 30. 

Nouvelle 
récolte 

Emplacement de la colonie  au début  mai. Si l’évolution 
s’est déroulée sans problème, la ruche est pratiquement 
pleine. 

Situation de la ruche avant l’essaimage. L’essaim est 
regroupé derrière le trou de vol. 

Nouvelle 
récolte 

Essaim prêt 
à partir 


